
N°151

DDUU  1155  AAUU  2211  MMAARRSS  22000066 l TTOOUUSS  LLEESS  MMEERRCCRREEDDIISS  

GGRRAATTUUIITT  





n°151

Ventilo, hebdo gratuit 
culturel et citoyen. 
www.journalventilo.net
Editeur : Association Frigo
14, rue Stanislas Torrents
13006 Marseille
Tél : 06 71 58 35 74
Fax : 04 91 04 67 93
Commercial :
pub@journalventilo.net
Rédaction :
redac@journalventilo.net

Direction Aurore Simonpoli (04 91 04 65 72) • Rédaction et agenda Cynthia Cucchi (04 91 04 67 33), PLX (06 81 71 29 43) • Ont collaboré à ce numéro Jean-Pascal Dal Coletto, Fabienne Fillâtre, 
Karim Grandi-Baupain, Nicolas Loiseau, Pedro Morais, nas/im, Mélanie Rémond, Lionel Vicari, Emmanuel Vigne, Virginie Vincent • Couverture Cédric Haoucine • Maquette  • Mise en page

Marco (bidibulle@mac.com) • Webmaster, responsable technique, production Damien Bœuf • Conception site Kada • Impression et flashage Panorama Offset, 169, chemin de Gibbes, 13014 Mar-
seille • Dépôt légal : 21 mars 2003 ISSN-1632-708-X 

3

LES INFORMATIONS POUR L’AGENDA DOIVENT NOUS PARVENIR LE LUNDI MATIN AU PLUS TARD ! MERCI

Edito

Act Up en a rêvé (1), Cédric Haoucine l'a fait (2) : un 
portrait de Le Pen en sarko-pixels,ça paraît tellement
évident qu'il fallait y penser.Vu la teneur des propos
du Sinistre de l'Intérieur, sa folie dangereuse, c'est
toutefois un autre personnage maléfique que nous 
aurions pu créer à base de micro-Nico : Benito 
Mussolini.Après la fameuse promesse de « kärcheri-
sation » des banlieues,son délirant projet de « carnet
de comportement » de l'enfant (3) ne porte-t-il pas les
stigmates d'un fascisme rampant ? Et que dire de la 
récente « affaire Elkabbach », qui a vu le patron 
d'Europe 1 demander conseil à Nicolas Sarkozy avant
de recruter un journaliste chargé de l'UMP ? Ce qu'a
également fait la rédaction de TF1 — Martin Bouygues
est un intime du ministre — avant de nommer Harry
Roselmack aux 20 heures estivaux… Alors que Mon-
sieur Sarkozy s'érige en ardent défenseur de la presse
libre (4), certains comportements occultes font froid
dans le dos. Pour avoir lu le remarquable pamphlet 
de Serge Halimi Les nouveaux chiens de garde,vu les

premiers films de Pierre Carles ou régulièrement 
parcouru les colonnes de PLPL, on connaît certes la
complaisance des journalistes français à l'égard des
politiques (5), mais il est des dérapages qui ressem-

blent à ces gouttes d'eau faisant déborder le vase.On
pense notamment au sort réservé à l'impertinent John
Paul Lepers, dont le documentaire sur Bernadette 
Chirac a été interdit d'antenne par Canal +, poussant
ce héraut du journalisme — l'un des derniers — à la
démission (6). Et si ce « Bernagate » a donné lieu à un
livre (Madâme, impossible conversation) et un blog
(johnpaullepers.blogs.com) qui cartonnent, on peut
faire confiance aux sbires médiatiques de l'Elysée
pour ne pas relayer le scandale. Censure, fausse 
objectivité, traitement déséquilibré de l'information (7),
connivences avec la sphère politique, concentration,
voire monopolisation des médias : quand la presse
ne répond plus à ses objectifs premiers, peut-on 
encore parler de démocratie ? Faut-il attendre du Net
un hypothétique salut ? Comment revendiquer 
fièrement son statut de journaliste quand tout fout 
le camp ? On pourrait croire la presse culturelle moins
concernée par cette chienlit médiatico-institution-
nelle… Elle l'est pourtant, même si c'est dans une

moindre mesure. Quand, encouragés par la flagor-
nerie naturelle de quelques-uns de nos « confrères »,
certains annonceurs croient inéluctable l'équation
« encart de publicité = article (complaisant bien sûr) »,

on peut penser que les journalistes culturels ont de
l'avenir… dans la com' !

TEXTE : CC
PHOTO : KARIM GRANDI-BAUPAIN

(1) Une récente affiche réalisée par l'association et le 9e Collectif de Sans-
Papiers présente une photo de Nicolas Sarkozy avec pour seul slogan
« Votez Le Pen »
(2) Le graphiste auteur de la couverture de ce numéro
(3) Ledit carnet a pour but de ficher les enfants dès l'âge de trois ans afin
de détecter les futurs délinquants.Une version toute personnelle de l'adage
« La valeur n'attend pas le nombre d'années » !
(4) A propos de la fameuse affaire des caricatures danoises : « Je préfère
un excès de caricature qu'un excès de censure ». Nous aussi.VRAIMENT.
(5) Une exception française s'il en est.Cf. l'enquête de 20 minutes à ce su-
jet,parue le 9 mars dernier,qui rapporte les dires d'une correspondante
du Guardian : « En France, vous permettez au Président de la République
de choisir ses intervieweurs.C'est impensable chez nous. »
(6) Lire à ce sujet l'enquête de Technikart parue dans le numéro 100
(7) Pour ne pas dire raciste. Alors qu'ils ont fait un flanc du crime, certes
odieux,commis contre Ilan Halimi, les médias n'ont manifestement pas jugé
utile d'offrir un traitement comparable au meurtre de Chaib Zehaf,proféré
au son de « Barrez-vous,enculés d'Arabes ! » et autres aimables invectives 

Tout contre-pouvoir



diagonale, des petits bouts de
pas qui donnent au haut du
corps des attitudes d'Arle-
quin. Tout se brouille et tout
se dénoue à volonté. La voix
joue sur le mode mi-chanté
mi-phrasé, une demie rete-
nue ou un demi envol. Cet
écart avec une dramatique
qui crie et nous effraie est,
d'une certaine manière, une
ironie du théâtre et un appel
à la danse — ou peut-être

une danse qui passe par le
théâtre en lui tirant les joues
pour le faire sourire. Les
mains affichent de la timi-
dité, croisées devant puis
dans le dos ; les voilà qui tra-
cent un étirement de bras
dans la suspension d'un
avion en papier. Quel âge
avons-nous ? Sommes-nous

Culture

Si ce n'avait été Costes, notre
interview de la semaine aurait
certainement concerné
Emmanuel Todd. L'historien et
démographe est un peu aux
sciences humaines ce que
Costes est à la culture : un
électron libre. Ce jeudi à l'Hôtel
du Département, il est l'invité
de l'équipe d'Echange et
Diffusion des Savoirs dans le
cadre du cycle « Identités à la
dérive ». Objet de la
conférence ? L'identité
française, plus menacée par
elle-même que par
l'immigration ou l'Europe.
« L'enfer, ce n'est pas les
autres », affirme notre homme.
Plus qu'un bon jeu de mots,
une manière de dire que « s'il
veut survivre et grandir,
"l'homme universel" de
l'Hexagone, ou du moins qui se
pense tel, doit apprendre à
penser, considérer, voire aimer
la diversité du monde réel. »
Peace and love. 
Rens. 04 96 11 24 50  

C'est bien connu : quand on est
habitué à voir quelque chose,
on finit par ne plus le regarder.
Admirez-vous encore la beauté
du port à la nuit tombée ?
Faites-vous encore attention
aux détails qui le composent,
aux personnages qui
l'animent ? Denis de
Lapparent, oui. A tel point qu'il
en a fait un drame en quatre
actes, où il est question de
« mutation génétique,
enlèvement footballistique,
naufrage de ferry-boat,
régimes minceur, évasion des
Baumettes en aile volante… »
Sobrement intitulé Le Vieux
Port, ce photo-roman fera
l'objet d'une lecture en images
par son auteur et Olivier
Domerg samedi à 17h à la
Compagnie. En prélude,
Nicolas Mémain propose une
balade architecturale dans le
micro-centre, suivie d'une
performance culinaire en guise
goûter salvateur. Miam ! 
Rens. 04 91 90 04 26

Le fait d'avoir un dingue de
première comme futur
Président de la République
potentiel nous amènera peut-
être à réfléchir sur la santé
mentale… En attendant,
quelques professionnels
cogitent plus sérieusement sur
la question et en ont même fait
l'objet d'une semaine spéciale,
avec rencontres, conférences,
projections... Parmi lesquels on
retiendra notamment un débat
sur la grande précarité,
l'exclusion et l'accès aux soins
prévu ce mercredi à 19h30 au
Daki Ling. Point d'orgue des
manifestations, un colloque,
malicieusement nommé
« Malaise dans
l'hospitalisation », fera, jeudi et
vendredi à la Timone, le point
sur les pratiques en vigueur et
tentera d'émettre des
propositions alternatives pour
rétablir ce secteur aussi mal-
en-point que ses patients.
Rens. 04 91 50 36 13

Les irréductibles de Reillanne
résisteront-ils encore
longtemps à l'envahisseur
immobilier ? Dans ce petit
village du Lubéron, un
promoteur parisien vient en
effet d'offrir quatre millions
d'euros pour construire un
complexe touristique de luxe
avec golf neuf trous en lieu et
place d'un couvent appartenant
à la Ville de Paris. Conscients
de l'hérésie environnementale
que représente ce projet dans
une région qui connaît déjà des
problèmes d'eau et préférant
utiliser toutes les ressources
de l'établissement (déjà aux
normes, il accueillait des
colonies) à des fins publiques,
les habitants s'organisent pour
lutter. Soutenus entre autres
par la Région PACA, le collectif
d'artistes Pour un monde
meilleur envisage notamment
d'en faire une plateforme
internationale d'art
performance dans une optique
d'échanges avec le territoire et
de résidences d'artistes
étrangers. Dimanche à 17h,
tout ce beau monde se
retrouvera à la salle des
associations du village pour
une réunion publique. 
Rens. 04 92 76 46 47

COURANTS D’AIR

Dis-moi qui tu es 
En partenariat avec le Merlan, Marseille Objectif Danse programme cette semaine A posteriori de
Georges Appaix : le croisement du passé et du présent, la rencontre de deux époques

I
l y a des soirs où la
danse française se
porte bien et nous
plonge dans le souve-
nir d'une écriture

particulière, d'un parcours
qu'on a suivi et qui nous colle
dans les deux sens. La com-
pagnie La Liseuse, c'est une
aventure qui commence en
1985 avec la pièce Antiquité
et qui, sans en rajouter, s'ins-
talle patiemment et durable-
ment dans le paysage de la
danse contemporaine. Une
partition pose l'architecture
et les mots trouvent leur
place sur des intervalles, gui-
dant le pas de danse dans une
salle de bal, dans le préau
d'une cour. Où se trouve la
danse de Georges Appaix ? A
l'extérieur ? Dans un hall ?
Elle se trouve déjà dans la
tête. Le corps sort de sa fonc-
tion de machine à bouger et
envisage le théâtre sur une
autre altitude, dans une autre
époque, il n'y a pas si long-
temps. « Je suis née le premier
novembre soixante-quinze, je
m'appelle Charlotte. A cinq
ans, je fais du football, puis

du poney, première chute. On
décide de m'inscrire en
“éveillement corporel”, mais
corporellement, je suis plutôt
bien éveillée. » L'interprète
joue son rôle dans un faux
documentaire, il nous re-
transcrit une réalité dérou-
tée. Ma vie me va bien, mais
celle-là aussi. Les corps s'as-
socient dans des jeux d'ac-
croches, puis repartent en
solo sur une comptine per-

sonnelle, remontant les pages
d'un livre ou d'un journal. A
posteriori touche le fantasme 
du cinéma : le flash-back, le
souvenir à fleur de peau dans
un montage qui accélère le
rythme. Les choses ne sont
pas déclamées, elles s'en-
voient dans la vitesse d'une
trajectoire, une courbe, une

prêts à tout recommencer ?
« J'ai voulu faire de l'anthro-
pologie, mais je n'avais pas le
profil. Alors, je me suis ma-
riée. C'était juste après mon
stage “équilibre et bien-être”. »
Le corps avance dans les an-
goisses de demain et refait
son histoire dans celle d'hier ;
il parle pour se dégager de
toute responsabilité, il joue
pour éviter de craquer. Le
drôle frôle le drame, il frôle
ce qui ne sera jamais dit, ce
qu'on laisse au-dessus de nos
têtes ; il traverse des zones
d'ombre et se réjouit de la lu-
mière. « Allons-y, Alonso »,
Jean-Paul Belmondo adore
les décapotables, il adore
Anna Karina et ensemble, ils
adorent courir dans les cou-
loirs du Louvre. Il existe une
danse qui donne des pré-
noms et des âges, qui définit
des sexes et des attitudes, des
humeurs et des envies. A pos-
teriori est un remontage
complexe et invisible d'Anti-
quité qui a fondé le répertoire
de la compagnie. Quel écart
entre la tragédie grecque et
aujourd'hui ? Juste une ma-

nière de sortir les choses et
de les dialoguer autrement.
Le corps ne réinvente pas
l'amour, il en parle avec plus
de spontanéité, s'autorisant
des questions de maintenant.
« Es-tu lucide à propos de ce
que je peux être ou faire ? »
L'aller-retour du désir des-
sine l'espace et invente les so-
norités. A posteriori est un
chanté-bougé lunaire, sans
aucune revendication, juste
une envie de le dire.  

TEXTE ET PHOTO
KARIM GRANDI-BAUPAIN

Du 15 au 18 à la Cartonnerie, Friche la
Belle de Mai. Rens. 04 95 04 96 42 

Il existe une danse qui 
donne des prénoms et des 
âges, qui définit des sexes et
des attitudes, des humeurs et
des envies.
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AU TABLEAU ! L’INTERVIEW

Jean-Louis CostesOshen vs Anaïs
Surprise ! Avec son roman Grand Père, l'OVNI Costes 
atterrit chez Fayard. Et en profite pour revenir faire 
des siennes sur la scène de l'Embobineuse, poupée 
gonflable sous le bras. Entretien gonflé avec le “roi du caca”
Les éditions Fayard étaient-elles au courant de tes activités
de "terroriste" ou bien alors tu as promis à quelqu'un de
haut placé là-bas une sodomie au saucisson à l'ail ?
Le directeur éditorial de Fayard connaît mon œuvre et égale-
ment mes problèmes avec la justice. Ils m'ont publié malgré
tout car ils apprécient ma manière d'écrire. Ils ont adoré le ma-
nuscrit de Grand Père, un roman d'aventures trash et mystique
qui fait boum dans la tête.

Quel effet ça fait d'être enfin suivi par un gros éditeur ?
N'as-tu pas peur de te perdre ou de perdre en crédibilité au-
près de ceux qui te suivent depuis longtemps ?
Je suis content d'être publié par un grand éditeur parce que
leur qualité de travail et leur réseau de distribution sont excellents. Je ne vois pas en quoi cela
décrédibiliserait mon œuvre puisque j'ai écrit Grand Père en toute liberté et qu'ils n'ont exercé
aucune censure. Ce livre est sûrement une étape importante pour moi. Il va accroître ma no-
toriété et mon audience. J'aurai donc de meilleurs moyens à l'avenir pour m'exprimer, par des
livres, mais aussi sur scène.

Justement, tu présentes également une nouvelle performance, I Love Hate. Peux-tu nous
en dire plus ?
C'est un one-man-show de quarante minutes. Chant, cris et actions sur musique enregistrée,
avec des chansons intermèdes au piano jouées live. L'histoire : un homme attend anxieuse-
ment chez lui la venue d'une fille. Elle finit par arriver, mais il débande et tout merde de pire
en pire... La fille est jouée par ma poupée gonflable.

D'où te vient cette surprenante capacité à n'avoir quasiment aucune limite ?
Je n'ai aucune limite mentale parce que j'ai le don d'ouvrir une porte secrète dans ma tête et
d'en laisser sortir tous les pires fantasmes et cauchemars. Mais j'ai une limite physique : ne
pas mourir connement sur scène à cause d'un acte mal préparé.

La merde est un "outil" très présent dans ton œuvre. Que représente-t-elle pour toi ?
Je chie tous les jours. Je chie autant que je me branle, alors j'en parle autant. Par ailleurs, j'ai
remarqué que tout ce qu'on qualifie de merdique et con s'avère en fait intéressant. La fleur
pousse dans le purin. La vérité pousse dans mon caca.

Te sens-tu nécessaire dans la société actuelle ? Autrement dit, avec le régime néo-fasci-
sant qui se met en place, considères-tu en quelque sorte que tu montres l 'exemple 
d'une lutte vis-à-vis de la censure ?
Je ne lutte pas volontairement contre quoique ce soit. Je fais ce que j'ai à faire, sans intention
militante ni idéologique. Mais si je rencontre un obstacle, je lutte. C'est ma manière de vivre
et de créer en faisant tout par moi-même qui peut être considérée comme une résistance de
l'individu contre l'Etat. Je suis anarchiste, comme le chat.

Quelles sont tes influences, les œuvres qui t'ont marqué ?
Tout ce qui porte les stigmates de la passion me touche. Que ce soit un chanteur ou un char-
pentier.

Quels sont tes projets à venir ?
Une tournée aux USA en octobre-novembre 2006. Des nouveaux Cds en français, en anglais.
Et bien sûr, écrire un nouveau roman, à la suite de Grand Père. Enfin, planter des bananes en
Amazonie.

Une dernière question : quand te verra-t-on aux Présidentielles ?
Dans le bureau de vote, en train de pisser dans l'urne.

PROPOS RECUEILLIS PAR LIONEL VICARI

I love hate, one man show déjanté, le 17 à 21h à l’Embobineuse. Rens. 04 91 50 66 09
Présentation du roman Grand-père (éd. Fayard) le 18  à 18h au Vidéodrome. Rens. 04 91 42 99 14
http://jeanlouiscostes.org

TOURS DE SCÈNE

Le meilleur des mondes
Les musiques du monde font leur marché, et vous ouvrent les
portes de leur salon. Ce week-end au Dock des Suds, la seconde
édition de Babel Med Music réunit professionnels et public pour
définir une nouvelle géopolitique musicale

PROPOS DÉTOURNÉS PAR PLX

Anaïs et Oshen, le 16 au Cabaret Aléatoire, complet
Anaïs, The Cheap Show (V2) / www.anaisinyourface.free.fr
Oshen, Don Juan (V2) / www.oshen.info

Tu fais quoi comme métier ?
« Je prends le train, je dors dans des hôtels, et
puis parfois, je chante devant des gens. C'est
le meilleur moment »

« Esclave. De ma maison de disques. Non,
c'est pas vrai : je suis chanteur-auteur-
compositeur »

« Oui ! C'était super, il y avait des caméras
partout, ça m'a fait tout chaud. Pour l'instant,
je ne suis passée que sur des chaînes câblées
ou régionales : je n'ai pas encore eu l'honneur
de faire le prime-time de TF1… Mais je ne
désespère pas que ça arrive un jour ! »

« Oui ! J'ai fait beaucoup d'émissions, dont
une avec un chanteur anglais… qui m'a beau-
coup plu… Robbie. Aux Victoires de la Mu-
sique, j'ai voulu rencontrer Zazie, mais je l'ai
juste croisée pendant que j'étais en kilt : elle
est partie en courant »

« Ils sont super cools ! Et puis on va être dis-
tribués par Warner à partir du mois
d'avril… »

« Ouais, je suis contente, chez eux, c'est
rock'n'roll. Mon PDG aime la country, donc
c'est cool »

« C'est les filles ! Moi, je me plie sagement au
catalogage : cela définit juste une génération »

« Je ne sais pas. Il paraît que j'en fais partie…
Moi, je me mettrais en “rock”. Ouais »

« Ce qu'il faudrait, c'est que tout le monde
soit à égalité : le jour où nous aurons gagné,
c'est quand il n'y aura plus de Journée de la
Femme. Vu qu'il y a un peu plus de femmes
sur Terre que d'hommes, il serait logique que
ce soit pareil dans les lieux culturels… »

« Oui, mais j'espère que l'homme est encore
l'avenir de la femme ! Sinon, je crois qu'il au-
rait été plus intéressant que les médias parlent
de la vague comique féminine qui est arrivée
il y a deux ou trois ans : il y avait là un vrai
ton, provocateur, novateur »

T'es déjà passée à la télé ?

« Marseille ! Il fait beau, il y a la mer, per-
sonne te fait chier… C'est quand même le top
de se poser ici après une tournée »

« L'Ardèche. Où j'aimerais pouvoir aller me
reposer. Mais je n'y arrive pas parce qu'on ne
me laisse même pas deux jours… »

« Toujours quand je joue à Marseille ! Je me
mets une pression dingue. Pourtant, le reste
du temps, je suis plutôt à l'aise… Mais j'aime
monter sur scène : c'est vraiment le moment
où tu profites de ce métier, dans lequel les à-
côtés sont très fatigants »

« Non, mais je suis super contente de reve-
nir. En fait, pour t'avouer quelque chose…
J'ai beaucoup de dates de complètes ! Je suis
très déroutée par le fait que des gens chan-
tent mes chansons par cœur, alors que ce
n'était encore pas le cas il y a trois mois… »

« Ben évidemment… Non mais, tu les as vus,
là, sur M6 ? »

« Non : la nouvelle star, c'est Camille »

« C'est une vraie connasse, elle couche avec
tous les mecs qui passent et c'est un vrai
pochtron »

« Elle a un nom de salade. Et puis elle ferait
bien de passer son permis, depuis le temps »

Les deux starlettes de la chanson « made in Marseille » 
affichent complet au Cabaret. L'occasion de leur faire une
interview très nulle, histoire qu'elles soufflent un peu dans
leur planning promo

renommée grandissante de quelques figures
incontournables masquant péniblement l'ab-
sence de toute visibilité d'une énorme partie
de la création. Afin de maintenir l'indispen-
sable diversité, renforcer les échanges musi-
caux entre pays méditerranéens et faire de
Marseille une place forte de « toutes les mu-
siques », Babel Med Music comble le vide

L
e monde et ses paradoxes. L'ou-
verture culturelle liée à la décou-
verte de nouveaux horizons mu-
sicaux a aussi permis à l'industrie
du disque de reproduire un

schéma déjà existant dans notre propre éco-
nomie musicale. Plurielle, la musique a été le
lieu d'une nouvelle forme de colonisation, la

péenne. Pour beaucoup, la découverte de Yas-
mine Levy (tradition séfarade), d'Ali Reza
Ghorbani (belle voix d'Iran) ou des Espagnols
de L'Ham de Foc, qui perpétuent une musique
séculaire, risque de se muer en révélation.
Plus convivial et aventureux que beaucoup
d'autres événements liés aux musiques du
monde, Babel Med Music mêle intelligem-
ment la musique et son économie, la réflexion
et la fête, l'éphémère et le durable. Une telle
initiative mérite votre soutien. 

NAS/IM

Du 16 au 18 au Dock historique (chapiteaux), dès 19h30. 
Rens. 0 825 833 833
Voir programmation complète en pages agenda

laissé par le Strictly Mundial (autre salon des
musiques du monde, accueilli en 2003 par
l'équipe de Latinissimo) et a le mérite de 
proposer une rencontre entre les artistes, les
professionnels et le public. Ce festival protéi-
forme propose un espace d'exposition pour
les professionnels (artistes, programmateurs,
distributeurs, maisons de disques, agents, mé-
dias...), des conférences ayant pour thème
central « diversité », et des concerts pour le
public. Ce forum semble avoir trouvé la for-
mule idéale pour partager la musique et ses ri-
chesses. Musique de Méditerranée bien sûr,
mais aussi d'Afrique, d'Asie et d'Océanie, la
programmation faisant la part belle à des ar-
tistes souvent méconnus sur la scène euro-

A V2, ils sont cools ?

C'est quoi la nouvelle chanson française ?

La femme est-elle l'avenir de l'homme ?

Marseille ou Paris ?

Jeudi soir, c'est complet. T'as la trouille ?

Est-ce que c'est toi la nouvelle star ?

Qu'est-ce que tu penses de ta copine ?



Culture

TOURS DE SCÈNE

L
'appartement pourrait avoir l'air normal. Mais il ne l'est pas : les armatures des cloi-
sons sont apparentes, les lits couverts de pelouse, il y a des murs qui s'évanouis-
sent quand on les traverse. Même impression concernant ses deux occupants :
malgré leurs soins maniaques, ils portent des costumes mal ajustés et curieusement
désuets, comme sortis d'un vieux placard. Et quand ils dressent la table du petit-

déjeuner, c'est avant tout pour la photographier : histoire de montrer qu'ils sont capables, eux
aussi, de préparer un petit-déjeuner dans leur joli appartement bien équipé… 
Il y a quelque chose qui cloche. De toute évidence. Et ça ne va pas s'arranger au cours du
spectacle. Mais ça, les deux protagonistes sont justement incapables de le voir : c'est le propre
des personnages burlesques. « Condamnés à l'immortalité, murés dans le présent », prisonniers
inconscients d'un « rapport avec le monde simple, naïf, proche de l'enfance », comme le 
soulignent les comédiens Jérôme Beaufils et Alexis Moati, ils sont incapables de distinguer
la réalité de l'imaginaire. Et ils sont du genre à tout prendre au pied de la lettre : les symboles
pour des réalités, les slogans publicitaires pour paroles d'Evangile… 
Autant de caractéristiques qui font du burlesque un registre incomparable pour montrer, par
l'absurde, les travers de l'homme contemporain face aux simulacres des sociétés modernes.
Un registre exploré depuis 1994 par la Compagnie Vol Plané, qui a cette fois choisi de confron-
ter ses clowns à deux nouveaux phénomènes : la prolifération des objets et l'omniprésence de
l'information. 
Quels sont leurs effets sur notre vision du monde, sur nos relations avec les autres ?… Pour
les clowns, ce « traitement » a rapidement des effets brutaux, qui s'enchaînent sur scène en
un crescendo hallucinant et désopilant : repli sur soi, méfiance maniaque, peur du monde 
extérieur, hallucinations et perte de réalité… En clair : la paranoïa guette — et peut-être pas
que les clowns… 

FF

Il y a quelque chose de très satisfaisant dans le monde moderne. Du 21/03 au 08/04 au Théâtre de Lenche, dans la cadre de la Carte
blanche à la Cie Vol Plané.

Parabole parano
La Compagnie Vol Plané enferme dans un appartement
deux personnages burlesques qui tentent de saisir la 
réalité du monde contemporain à travers ses excès : le règne
des objets, le déferlement continu de l'information. Une 
parabole hallucinante et décapante sur les illusions et 
l'isolement de l'homme moderne

A
la question :
« c'est quoi être
rock en 2006 ? »,
régulièrement
assénée dans le

courrier des lecteurs de la re-
vue Rock&Folk, le commun
des mortels répond invaria-
blement, avec plus ou moins
de bonheur, par la mise en 
relief de ses obsessions du
moment, bien souvent 
placées sous le signe de la
sainte trinité Sex, drugs &
rock'n'roll. Sur la forme, c'est
plutôt bien senti. Sur le fond,
beaucoup moins : entre une
(très) jeune génération qui est
aujourd'hui le cœur de cible
de cette bible en regain de
forme (tout est dit) et 
une autre, beaucoup moins
fraîche, qui clame à longueurs
de mails sa nostalgie des di-
nosaures, on en vient 
à se demander s'il existe un

entre-deux, et qui est vrai-
ment rock'n'roll dans l'affaire.
Tentons dès lors d'apporter
notre réponse au débat : être
rock en 2006, c'est habiter
Marseille, une ville où tout
reste à faire, une ville où les
réseaux échappent encore, et
depuis toujours, à la récupé-
ration. C'est s'ouvrir au Ja-
pon, à l 'Allemagne ou à la
Scandinavie sans en faire tout
un foin, simplement pour
partager ce truc viscéral sur
lequel le système, quoi qu'on
en dise, a peu d'emprise. C'est
enfin, et aussi peut-être, faire
partie des Neurotic Swingers,
un groupe qui symbolise à lui
seul tout l'underground, dans
la démarche, dans l’attitude.
Formé il y a cinq ans sur les
cendres de groupes considé-
rés comme pionniers (Sugar-
fix, Gasolheads, Dollybird),
eu égard au revival dont ces

messieurs se préoccupent
comme de leur premier Perf ',
ce combo se pose — avec les
Hatepinks —comme la loco-
motive de l'écurie phocéenne
Lollipop, et par extension de
toute la scène punk locale,
puisque bien d'autres ont
suivi leurs traces au hasard
de leurs diverses incarna-
tions. Punk : en 2006, le mot
est aussi galvaudé qu'un édito
de Philippe Manœuvre…
Mais revêt ici ses oripeaux
premiers, tant dans l 'ap-
proche « D.I.Y » de l'entre-
prise que dans ses racines
musicales (Saints, Pistols,
Heartbreakers : même com-
bat). Car en deux albums, et
quelques disques disséminés
de New-York à Tokyo, les
« Neurotics » ont largement
montré qu'ils connaissaient
leur affaire : jouer le punk-
rock des origines avec défé-

rence, classe et conviction,
sans jamais se départir d'un
sens aigu de la composition
— directement hérité de leurs
aînés. Sur scène, les quatre
hommes ne se posent pas de
questions : ils envoient la
sauce, et elle prend. La pose
n'y est pas le reflet d'une quel-
conque ambition, mais bien
celui d'une putain d'envie
d'exister, de rendre à qui de
droit, et dans l'instant même,

cette f lamme qui les anime
depuis des lustres. La ques-
tion est donc maintenant la
suivante : les Neurotic Swin-
gers vont-ils, doivent-ils quit-
ter l'underground (comme le
suggère une reconnaissance
nationale qui pointe) pour al-
ler profiter enfin de cette
merveilleuse ânerie qu'est le
« retour du rock » ? La ré-
ponse coule de source, et on
s'étonne que nos confrères

parisiens aient attendu si
longtemps avant d'y apporter
un semblant de réponse…

PLX

Le 17 au Cabaret Aléatoire avec Holy
Curse et Aggravation, 20h30. 
Rens. 04 95 04 95 04
Dans les bacs : Sexy & mysterious
(Lollipop/Pias)
www.chez.com/neuroticswingers

Les Neurotic Swingers jouent vite, triment dur et voient loin : normal, ils incarnent la relève d'un punk-rock originel 
au-delà des modes

Fast and furious
©
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L
orsque l'aficionado des salles 
obscures jette un œil attentif aux
programmations d'Extérieur Nuit
depuis 1988, il peut mieux saisir
cette pensée chère à Serge Daney,

autre cinéphile de haut vol : « Le cinéma, 
ce n'est pas l 'art des images, c'est l 'acte de 
montrer. » Adage qui s'applique autant aux 
artistes qu'aux diffuseurs de tout poil. Les
projections organisées par cette structure ont
toutes en commun cette exigence de donner
corps et raison d'être aux ramifications et
autres interactions que la diffusion d'un film
sous-entend. Non pas une logique, donc (« le
refuge des hommes sans imagination », selon
Oscar Wilde), mais bien du sens, de l'âme, de
l'intelligence. Le spectateur est invité, outre le
plaisir inhérent à sa fonction, à saisir 
une Histoire, une époque, un engagement 
artistique, et considérer le rôle essentiel du
« passeur » (autre terme cher au ciné-fils sus-
mentionné) dans la dynamique cinématogra-
phique. Une démarche exigeante qui propose
aujourd'hui de disséquer les nombreuses
connexions synaptiques (nerveuses, vivantes)
existant entre le cinéma allemand (anté- et
post- Seconde Guerre) et la production 
hollywoodienne. Où il est question d'héri-
tage et de filiation. On le sait, nombreux sont
les artistes allemands, cinéastes et acteurs 
en tête, partis aux Etats-Unis non pas à la 

recherche d'un nouvel Eldorado, mais bien
par une crainte que leur inspirait le nouveau
régime populiste au pouvoir. Malgré une
abondante activité cinématographique et
théâtrale en son pays, Douglas Sirk, alias Hans
Detlef Sierck, vint grossir les rangs des exilés,
sans imaginer sans doute qu'il marquerait au
fer rouge l'âge d'or du cinéma américain. Il
faut revoir Mirage de la vie. Comprendre com-
ment le mélodrame, dans sa traduction quasi-
outrancière, s'attache parfaitement au quoti-
dien pour transcender la vie par l'affect. Au
final — et on le voit dans La ronde de l'aube,
la destruction, fantasmée ou non, n'est jamais
très éloignée des œuvres de Sirk/Sierck.
L'œuvre du cinéaste allemand, empreinte d'un
regard tourné au-delà de l 'Atlantique, 
s'imbrique donc avec celle de l'icône holly-
woodienne aux films fissurés. Bien plus tard,
chez le plus grand — R.W. Fassbinder — des
cinéastes de la génération suivante, toute 
préoccupée à reconstruire un souffle, une 
cinématographie pour l 'Allemagne, le cas 
Douglas Sirk créera un écho qui aura force
répercussion dans l'œuvre du créateur des
Larmes amères de Petra Von Kant. La filiation
est évidente et Fassbinder ne s'en cache pas.
Cette influence intergénérationnelle, qui n'en
est pas moins subtile, le conduit à déclarer :
« Sirk est vraiment présent dans tout ce que
j'ai fait. Non pas Sirk lui-même, mais ce que j'ai
appris chez lui. » Il en est ainsi de(s) histoire(s)
du cinéma : rien ne se crée, tout se répète,
comme un long écho dont on ne sait déjà plus
d'où il vient.

SELLAN

Jusqu'au 3/04 au Polygone étoilé (voir programmation 
détaillée p. 9). Rens. 04 91 33 50 88

De passage
Extérieur Nuit s'installe au Polygone Etoilé pour un petit mois, afin
d'y présenter « Berlin-Hollywood, Weimar en exil », une série
de projections construite sur la fine observation des ponts (trop
loin) créés entre les deux pays, via les allers (et parfois 
retours) des réalisateurs en exil. Et prenant pour parfait exemple
les relations existant entre deux grands cinéastes trans-généra-
tionnels : Douglas Sirk et Rainer Werner Fassbinder

Mirage de la vie de Douglas Sirk
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Musique
Le Treize
Comédie musicale marseillaise. Livret :
Jean Galanti. Musique : Gilbert Orsi.
Mise en scène : Robert Giraud
Mer 15. Salle Paul Eluard (La Ciotat). 21h.
Prix Nc

Mariannick St-Céran Quartet
Standards de jazz vocal
Jeu 16. Jazz-club Le Cœmedia (Miramas,
rue Paul Vaillant Couturier). 21h. 5 €

Alex Jacquemin Quartet
Jazz : si vous l’avez raté la veille à
Marseille (El Ache de Cuba)...
Ven 17. Escale Saint-Michel (Aubagne).
21h. 5 €

Anaïs
Malheureusement, là aussi c’est 
complet !
Ven 17. Six-Fours-les-Plages (salle Daudet).
21h. 12/14 €

Aldina Duarte
Fado. Précédé à 18h d’une rencontre
avec les artistes (entrée libre)
Ven 17. Amphithéâtre de la Verrière, Cité du
Livre (Aix-en-Pce). 20h. 15/18 €

La Kinky Beat
En marge du festival Babel Med Music
(voir Tours de scène p.5), auquel ils sont
conviés, ces Barcelonais proches de
Manu Chao proposent un groove métis
haut en couleurs. Recommandé !
1ère partie : Gérard et les Stars
Ven 17. Portail Coucou (Salon-de-Pce). 21h.
9,5/11 €

Orly Chap
Chanson : dans la lignée de Pauline
Croze, une fille dont on parle beaucoup
Ven 17. Cargo de Nuit (Arles). 21h30. 
10/12 €

Salem Tradition
Maloya (musique traditionnelle de la
Réunion). Possibilité de repas réunion-
nais à 19h30, sur réservation
Ven 17. La Gare (Maubec). 22h. 7/10 €

Ta bouche
Opérette en trois actes de Maurice
Yvain. Par la Cie Les Brigands. Mise en
scène : Stéphan Druet. Direction 
musicale : Benjamin Lévy
Ven 17 & sam 18. Théâtre de Nîmes. 20h30.
Prix Nc

Du 21/03 au 9/04 (sf lun). Théâtre du Jeu de
Paume (Aix-en-Pce). 20h30 (sf mer : 19h &
dim : 15h). 8/30 €

Eric Seva Quartet
Jazz : concert organisé par Charlie Free
Sam 18. Moulin à Jazz (Vitrolles, domaine de
Fontblanche). 21h. 8/13 €

Falstaff
Comédie lyrique en trois actes de 
Giuseppe Verdi (livret d’Arrigo Boito,
d’après Les joyeuses commères de 
Windsor de W. Shakespeare). Direction
musicale : Dominique Trottein. Mise en
scène : Olivier Desbordes
Sam 18. Théâtre des Salins (Martigues).
20h30. 12/25 €

Michael Jones
La Star’Ac l’aurait-elle remis à flot ?
Sam 18. Salle des Fêtes de la Penne-sur-Hu-
veaune. 20h32. 20/25 €

La Grande Sophie 
Chanson : la grande perche vient 
présenter son nouvel album, en clôture du
4e festival Voix de femmes
Sam 18. Centre de Développement Culturel
de Saint Martin de Crau. 21h. Prix Nc

Ensemble Baroques-Graffiti
Sonates et concertos pour clavecin et
orgue
Mar 21. Musée des Tapisseries (Aix-en-Pce,
Palais de l’ancien Archevêché). 18 h et
20h30. 10/15 €

Théâtre
21, rue Blanche
D’Henri Moati
Jeu 16 & ven 17 à 20h30 + dim 19/03 à 16h.
Théâtre de la Calade (Arles). 6,5/17 €

Le bossu
D’après le roman de Paul Féval. Par le
Théâtre du Kronope. Adaptation et mise
en scène : Guy Simon
Du 16 au 19/03. Théâtre du Chêne noir 
(Avignon). 19h (jeu) 20h (ven sam) 16h (dim).
8/23 €

Le dernier guerrier
Marionnettes par le Théâtre de l’Arc-en-
Terre : variations sur la guerre de Troie à
partir des textes anciens et de quelques
fantaisies contemporaines. Texte, mise
en scène, manipulation et jeu : Massimo
Schuster
Jeu 16 & ven 17. Salle Prévert (Martigues).
19h. 5 €
Sam 18. Centre Social Jeanne Pistoun 
(Martigues). 17h. 5 €

Magic 20th Century Tour
Théâtre et danse par la Cie Skappa ! Dès
11 ans
Du 16 au 18. Vélo Théâtre (Apt). Prix et ho-
raires Nc. rens. 04 90 04 85 25

7

La vie de Gündling
D’Heiner Müller. Lecture par les 
étudiants des cursus théâtre de 
l’Université de Provence. Mise en
espace : Alain Fourneau
Du 16 au 18. Théâtre Antoine Vitez (Aix-en-
Pce). 20h30. 8/14 €.

La jeune fille, le diable et le
moulin
D’Olivier Py. Par le Théâtre de NénéKa.
Mise en scène : François Orsoni.
Dès 6 ans
Sam 18. Théâtre du Jeu de Paume (Aix-en-
Pce). 20h30. 8/30 €

Cosmétique de l’ennemi
D’Amélie Nothomb. Par la Cie Les Dieux
terribles
Sam 18 à 21h & dim 19 à 17h30. Théâtre de
l’Entre-Texte (Arles). 8/12 €

El Don Juan
D’après Tirso de Molina. Mise en scène :
Omar Porras
Sam 18 à 20h30 & dim 19 à 15h. Châteauval-
lon (Ollioules). 14/20 €

Le roi se meurt
D’Eugène Ionesco. Mise en scène :
Georges Werler. Avec Michel Bouquet...
Sam 18. Théâtre de l’Olivier (Istres). 20h30.
15/24 €

Soulòmi rouge (ballade rouge)
« Comédie héroïque » d’après un 
travail d’enquête auprès de mineurs 
provençaux par le Théâtre du Maquis.
Conception et écriture : Jeanne & Pierre
Béziers. Mise en scène : Pierre Béziers.
Musique originale : Martin Béziers
Dim 19. Salle Tino Rossi (Les Pennes-
Mirabeau). Prix & horaires Nc
Rens. www.theatredumaquis.com

Borges + Goya
Deux pièces originale par La Carniceria
Teatro. Texte et mise en scène : 
l’immense Rodrigo Garcia !
Mar 21. Théâtre d’Arles. 20h30. 3/20 €

Bouge plus !
De Philippe Dorin. Par la Cie L’heure du
loup. Mise en scène : Michel Froehly
Mar 21. Théâtre des Salins (Martigues).
20h30. 6/15 €

Pœub
Création de Serge Valletti. Mise en
scène : Michel Didym
Mar 21 à 20h30 & mer 22 à 19h. Théâtre de
Nîmes. Prix Nc
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Personne s’appelle Thérèse
De Karin Schroeder, Andreas Goerhrt & 
Alvano Solar. Par le Théâtre du Copeau.
Mise en scène : Valérie Joyeux. Dès 8
ans
Mar 21. Le Théâtre (Fos-sur-Mer). 18h30.
1,5/8 €

Cirque/ Arts de la rue
Cabaret Brésil
Cirque par le Circo Paradiso
Du 17 au 26 (sf lun). Presqu’île du cirque ro-
main (Arles). 20h30 (sf les 19 & 22 : 16h et le
25 : 18h). 10/20 €

Des Rives en Arles 
Evénement plutidisciplinaire proposé par
l’association Arles en Prémices : 
performances (Graff, peinture), ateliers,
projections, spectacles (cirque par les Cies

Khoros et Circo Paradisio, danse hip-hop
par la Cie Saugrenu), fanfares (Dur à
Cuivre, Chenga Son) et concert (Les
Doigts de l'Homme)
Sam 18. Quartier Trinquetaille (Arles). Dès
14h. Gratuit. 

Oscar et moi
Cirque, danse et vidéo par la Cie Rouge
Eléa. Tissu, cordes et danse : Corine
Cella. Musique, composition et vidéo :
Philippe Domengie
Sam 18. Complexe culturel de Simiane.
20h30. 6/9 €

Café-théâtre/ 
Boulevard/Humour
Ma femme est parfaite
One man show de et avec Richard 
Cairaschi. Précédé les mardis par Parsy
fait son cirque, one woman show 
d’Isabelle Parsy
Jusqu’au 25 (du mar au sam). La Fontaine
d’Argent (Aix-en-Pce). 21h (sf sam : 20h).
10/15 €. 10/15 €

United Humour'z of Michel 
Vivacqua
« Adepte du rictus : attention danger !
Michel vous fera sûrement éclater... de
rire. » : un dossier de presse qui donne
envie...
Du 17 au 26 (du ven au dim). Le Rose thé (âtre)
(La Ciotat). 22h. 13/15 € (38 € avec repas)

Mado la Niçoise
One woman show de et avec Noëlle
Perna. Mise en scène : Alain Sachs.
Mar 21 & mer 22. Théâtre de la Colonne 
(Miramas). 21h. 18/24 €

Jeune public
A l'écoute des poètes  
Musique et poésie dans le cadre des 
Rendez-vous du mercredi.
Mer 15. Médiathèque de Miramas. 14h30. 
Gratuit. Rens. 04 90 17 31 81

Baba Yaga
Conte russe par la Cie Mine de Rien... Dès 4
ans. Dans le cadre des Mercredis du Bois
Mer 15. Salle Bois de l'Aune (Jas de Bouffan,
Aix-en-Pce). 14h30. 2/5 €

La grenouille à grande bouche
Conte par Michèle Sebastia (L’Oiseau-
livre...). Pour les 0-3 ans
Mer 15. Bibliothèque Méjanes Jeunesse
(Cité du Livre, Aix-en-Pce). 16h. Entrée libre

L’homme volant de Balgonie et
autres histoires
Vidéo jeunesse : projection de dessins
animés (Canada - 1999 - 43mn). Dès 5
ans
Mer 15. Bibliothèque des Deux Ormes (Cité
du Livre, Aix-en-Pce). 15h. Entrée libre

Max et les maximonstres
Conte par Michèle Sebastia (L’Oiseau-
livre...). Pour les 3-6 ans
Mer 15. Bibliothèque Méjanes Jeunesse
(Cité du Livre, Aix-en-Pce). 15h. Entrée libre

V'là le printemps 
Lectures d'albums, écoutes musicales et
projection de 4 saisons dans la vie de 
Ludovic » (25mn) de Co Hoedeman. Dans
le cadre des Rendez-vous du mercredi.
Dès 2 ans
Mer 15. Médiathèque d’Istres. 16h & 17h.
Gratuit. Rens. 04 42 11 00 32

Mohand Azerdun chez l’ogre
Conte berbère de Kabylie par le Théâtre
du Nouveau Monde. Mise en scène : Is-
maël Benabdelouhab. Dès 8 ans
Ven 17. Théâtre du Golfe (La Ciotat). 18h30. 5 €

Pezzettino
Ombres, marionnettes et danse par la 
Cie Lunasol d’après Leo Lionni. Concep-
tion et mise en scène : Simona Acerbi.
Dès 18 mois
Du 20 au 24. CDC les Pennes Mirabeau. Prix
et horaires Nc

Divers
Ceci n’est pas un catalogue,
c’est un livre
Conférence-projection avec Georges
Monti, créateur et directeur des éditions
Le temps qu’il fait
Mer 15. Salle Armand Lunel, Cité du Livre
(Aix-en-Pce). 18h30. Entrée libre

Femmes citoyennes, femmes 
politiques
Débat dans le cadre de la Journée 
Internationale des Femmes
Mer 15. Antenne Var du Conseil Régional 
(Toulon). 14h30. Entrée libre. Rens. 04 94 92 46 00

Forum IEP-Media 2006
Deux tables rondes : « Journalisme et
création artistique : de la réalité à la
fiction » (14h) et « Communiquer pour une
grande cause » (16h)
Mer 15. IEP (rue Gaston de Saporta, Aix-en-
Pce). Dès 14h. Entrée libre

L’indépendance des médias par
rapport au pouvoir financier
Conférence-débat avec Patrick Le Hyaric,
Directeur du Journal L’Humanité
Mer 15. IEP (rue Gaston de Saporta, Aix-en-
Pce). 18h30. Entrée libre

Paysage : c'est-à-dire 
Lectures par Olivier Domerg et James 
Sacré à l'occasion des publications de
L'articulation du visible (éd. Le Mot et le
Reste) et Le rideau de dentelle suivi de Le
ciel, seul d'O. Domerg (éd. Le bleu du ciel)
Jeu 16. Médiathèque Boris Vian (Rue 
Turenne, Port-de-Bouc). 18h30. Entrée libre

Vin et Culture
Conférence-débat avec Jeremy Arnaud,
Responsable financier du Conseil 
interprofessionnel des Vins de Provence
Jeu 16. IEP (rue Gaston de Saporta, Aix-en-
Pce). 19h. Entrée libre

Les quartiers reproduisent-ils
les inégalités ? La révolte des
quartiers : un indicateur de 
précarité
Conférence par Saïd Bouamama, 
sociologue, dans le cadre du colloque 
ouvert « L’apport de Pierre Bourdieu à la
sociologie »
Lun 20. Fac de lettres (avenue Robert 
Schumann, Aix-en-Pce). 14h-17h. Entrée libre.
Réservations conseillées au 06 17 94 23 64

Rencontres du 9e art
Festival de la bande dessinée et autres
arts associés : expos, ciné, ateliers,
danse et rencontres-dédicaces les 31/03,
1er & 2/04
Du 20/03 au 17/04. Aix-en-Pce. 
Rens. 04 42 161 161 / www.bd-aix.com

La guerre des cotons
Débat et projection proposés par ATTAC
Mar 21. Salle AGESA - Le Cèdre (avenue du
Deffens, Aix-en-Pce). 19h30. Entrée libre

Poésie à haute voix
Lecture de poèmes de Jacques Roubaud
Jean-Pierre Raffaelli (le 21) et par J.
Roubaud & Frédéric Forte (le 24). Dans le
cadre du Printemps des Poètes
Mar 21. Médiathèque de Rousset. 18h30.
Entrée libre

Le projet ITER à Cadarache
Rencontre/débat sur la production
d’énergie par la fusion des atomes dans
le cadre des Mardis scientifiques
Mar 21. Théâtre Comœdia (Aubagne). 18h30.
Entrée libre



Cinéma

Printemps du Cinéma
Du 19 au 21, la séance est à 3,5 € pour
tous le films, dans toutes les salles

Avant-premières 
La planète blanche
Documentaire (Canada/France - 1h26) de
Thierry Piantanida & Thierry Ragobert
Capitole jeu  20h

Pagnol mar 20h, film direct

Exclusive ISC du cinéma
Deux avant-premières : Quatre étoiles
(France - 1h40) de Christian Vincent avec
Isabelle Carré, José Garcia... +  Two for
the money (USA) de D.J. Caruso avec Al
Pacino, Matthew McConaughey...
Cézanne ven 20h30

Romanzo criminale
(Italie - 2h28) de Michele Placido avec
Kim Rossi Stuart, Anna Mouglalis...
(Int. - 12 ans)
Plan-de-Cgne ven 21h

Nouveautés
Du jour au lendemain
(France - 1h33) de Philippe Le Guay avec
Benoît Poelvoorde, Bernard Bloch...
Capitole 11h10 14h15 16h15 18h10 20h10
22h05

Madeleine 10h45 (dim) 14h 16h 18h 20h 22h

Prado 10h (dim) 14h 16h10 18h20 20h30
22h30

3 Palmes 11h (sam dim) 13h45 16h 19h15
21h45

Plan-de-Cgne 11h15 14h 16h 18h 20h 22h

Cézanne 11h20 14h 16h 18h 20h 22h

El Cantor
(France - 1h30) de Joseph Morder avec
Lou Castel, Françoise Michaud... Précédé
de La plage (Les lieux du mélodrame)
(France - 1997 - 14mn) de Jospeh Morder
(voir critique ci-contre)
César 13h50 19h35

Essaye-moi
(France - 1h30) de et avec Pierre-François
Martin Laval avec Julie Depardieu, Pierre
Richard...
Capitole 11h10 14h10 16h10 18h05 20h
21h50 

Madeleine 10h45 (dim) 14h 16h 18h 20h 22h

Prado 10h (dim) 14h05 16h15 18h25 20h35
22h30

3 Palmes 11h (sam dim) 13h45 16h 19h15
21h45 

Plan-de-Cgne 11h15 14h 16h 18h 20h 22h

Cézanne 11h20 14h 16h 18h 20h 22h

La Fille du juge
Documentaire (France - 1h30) de William
Karel 
Mazarin 17h40

Maria Bethânia musica é 
perfumé
Documentaire (Suisse - 1h22) de Georges
Gachot
Renoir 17h50

Playboy à saisir
(USA - 1h40) de Tom Dey avec Matthew
McConaughey, Sarah Jessica Parker...
Prado 10h (dim) 13h55 16h 18h 22h30

3 Palmes 11h15 (sam dim) 14h 16h45 19h15
21h45 

Plan-de-Cgne 11h15 14h 16h30 19h 21h30

Les Producteurs 
(USA - 2h14) de Susan Stroman avec
Nathan Lane, Matthew Broderick...
Chambord 14h 16h30 19h 21h30

Variétés 14h15 16h45 19h15 21h45

Plan-de-Cgne 11h 13h45 16h30

Quand les anges s'en mêlent...
(France - 1h23) de Crystel Amsalem avec
Laurence Côte, Alexandre Brasseur...
César 17h55, film direct

Cézanne 11h20 19h

Renaissance
Animation (France - 1h35) de Christian
Volckman
Prado 10h (dim) 14h 16h10 18h20 20h30
22h30

Plan-de-Cgne 11h 14h 16h30 19h 21h30

Cézanne 11h20 14h10 16h40 19h10 21h40

Shanghai dreams 
(Chine - 1h59) de Wang Xiaoshuai avec
Gao Yuanyuan, Li Bin...
Variétés 13h55  16h20 18h45 21h10

The saddest music in the world
(USA - 1h39) de Guy Maddin avec 
Isabella Rossellini, Mark McKinney...
Renoir 13h45 (sf jeu sam lun) 19h30

Un... deux... trois... Dansez
Documentaire (USA - 1h45) de Marilyn
Agrelo
César 15h45, film direct

Wu ji, la légende des cavaliers
du vent
(Chine - 1h 43) de Chen Kaige avec
Hiroyuki Sanada, Cecilia Cheung...
Capitole 11h05 13h45 15h55 18h05 20h10
22h15 

Variétés 13h35 17h30 19h35

Madeleine 10h40 (dim) 13h50 16h20 19h30
22h

Prado 10h (dim) 14h20 17h 19h40 22h05

Plan-de-Cgne 11h15 14h30 17h 19h30 22h15

Renoir 13h55 19h

Exclusivités
L’affaire Josey Aimes
(USA - 2h04) de Niki Caro avec Charlize
Theron, Frances McDormand...
Prado (VO) 20h05 

Mazarin 14h05 18h50

A perfect day 
(France/Liban - 1h28) de Joana 
Hadjithomas & Khalil Joreige avec Ziad
Saad, Julia Kassar...
Mazarin 17h55 (sf lun mar)

Bambi 2
Dessin animé (USA - 1h15) de Brian 
Pimental (Studios Disney)
3 Palmes 11h15 (sam dim) 

Plan-de-Cgne 11h15 14h 16h 

Bienvenue en Afrique
(Autriche - 1h26) d’Andreas Gruber avec
Georg Friedrich, Rainer Egger...
Mazarin 16h30 (sf jeu lun)

Braqueurs amateurs
(USA - 1h30) de Dean Parisot avec Jim
Carrey, Téa Leoni...
3 Palmes 11h (sam dim) 13h30 15h30 17h35
19h45 22h15 

Plan-de-Cgne 11h15 14h 16h30 19h 21h30

Les Bronzés 3 : Amis pour la vie 
(France - 1h37) de Patrice Leconte avec
Thierry Lhermitte, Gérard Jugnot...
Bonneveine 11h (mer sam dim) 13h55 21h45

Prado 10h (dim) 13h55 22h30

3 Palmes 11h (sam dim) 13h25 15h30 17h35
19h45 22h15 

Plan-de-Cgne 11h15 14h 16h30 19h 21h30

3 Casino 14h40 (mer sam) 16h50 (dim) 
19h10 (mar)

Cézanne 14h10 16h20 21h45

Bubba Ho-Tep
(USA - 1h32) de Don Coscarelli avec
Bruce Campbell, Ossie Davis...
Nanti d’un scénario complètement barré,
un OVNI cinématographique amené à 
devenir culte, mais qui, selon nous,
manque cruellement de rythme...
Renoir 13h45 (jeu sam lun) 21h40

Le Chien jaune de Mongolie
Documentaire (Allemagne/Mongolie -
1h33) de Byambasuren Davaa
Moins cher et plus sûr qu’un voyage en
charter : une heure trente au rythme de 
la transhumance, loin des affres de la 
civilisation moderne, avec des acteurs
plus vrais que nature. Un film attachant
Variétés 15h45, film direct

Mazarin 15h45 (dim mar)

Les Dames de Cornouailles
(GB - 1h43) de Charles Dance avec Judi
Dench, Maggie Smith...
Renoir 15h50

Dérapage
(USA - 1h50) de Mikaël Hafstrom avec
Clive Owen, Jennifer Aniston...
(Int. - 12 ans)
Bonneveine 14h (sf mer sam dim) 16h15
19h20 21h35

Capitole 11h 13h35 15h45 17h55
20h05 (sf jeu) 22h10 

Madeleine 13h50 (sf mer sam dim) 
16h20 (sf mer sam dim) 19h30 22h

Prado 10h (dim) 14h15 22h

3 Palmes 11h15 (sam dim) 14h 16h45 19h30
22h15 

Plan-de-Cgne 11h15 14h30 17h 19h30 22h15

Cézanne 11h15 21h45

Pagnol 21h35 

Fauteuils d’orchestres
(France - 1h46) de Danièle Thompson
avec Cécile de France, Albert Dupontel..
Bonneveine 16h 19h30

Prado 16h 18h10 20h20

3 Palmes 16h45 (sf jeu) 19h30

3 Casino 14h (lun) 14h30 (mer sam dim)
19h10 (sam) 21h (jeu) 21h20 (lun mar)

Cézanne 11h20 19h15

Pagnol 17h50, film direct

Girls in America
(USA - 1h22) de Lori Silverbush & 
Michael Skolnik avec Judy Marte, Anny
Mariano...
Malgré ses louables intentions et le 
talent de ses jeunes actrices, un 
plaidoyer trop démonstratif et plutôt 
caricatural qui déçoit inévitablement
Variétés 13h45 (sf jeu sam lun) 20h50, film 
direct

Good night, and good luck. 
(USA - 1h33) de et avec George Clooney,
avec David Strathairn...
Clooney réussit son deuxième passage
derrière la caméra avec cette magistrale
leçon de journalisme engagé, sobre et
captivante
Mazarin 13h45 (sf jeu sam lun : 19h40)

Hell 
(France - 1h40) de Bruno Chiche avec
Sara Forestier, Nicolas Duvauchelle...
(Int. - 12 ans)
Chambord 14h 22h

Hostel
(USA - 1h35) d‘Eli Roth avec Jay 
Hernandez, Derek Richardson... 
(Int. - 16 ans)
3 Palmes 22h15 

Plan-de-Cgne 19h 22h (sf ven)

L'Ivresse du pouvoir 
(France - 1h50) de Claude Chabrol avec
Isabelle Huppert, François Berléand...
Mise en scène fluide, rythme plaisant, 
jolis numéros d’acteurs... Chabrol évite
l’écueil du traitement politique pour nous
proposer une œuvre ludique et stylée
Chambord 14h05 16h20 19h15 21h35

Madeleine 10h40 (dim) 19h30 22h

Variétés 13h25 17h40 19h50 (sf mer) 22h

3 Palmes 14h (sf mer sam dim) 17h15 19h30

Cézanne 11h10 (sf mer sam dim) 
14h10 (sf mer sam dim) 16h40 19h10 21h40

Pagnol 16h30 19h 

Je vous trouve très beau
(France - 1h37) d'Isabelle Mergault avec
Michel Blanc, Medeea Marinescu...
Alhambra 17h (mer) 17h30 (dim) 21h (sam)

Chambord 16h 18h 20h

Pagnol 15h50 19h50 (sf mar) 

Marock
(France - 1h40) de Laïla Marrakchi avec
Morjana Alaoui, Matthieu Boujenah...
Mazarin 16h 21h50 (sf ven mar)

l’Agenda Cinél’Agenda Ciné

EL CANTOR
(France - 1h30) de Joseph Morder avec Lou Castel, Françoise Michaud, Luis Rego...

TRUMAN CAPOTE
(USA - 1h50) de Bennett Miller avecPhilip Seymour Hoffman, Catherine Keener...

E l Cantor est le premier long-métrage de Joseph Morder. Ce cinéaste a réalisé de nombreux court-métrages, 
documentaires et films expérimentaux, très souvent autobiographiques, abordant les thèmes de la mémoire, de l'en-
fance ou de la judéité, dont le plus célèbre reste Mémoires d'un juif tropical. La longueur des films change, mais
les obsessions demeurent.  Clovis Fishermann (Lou Castel, acteur de la nouvelle vague vu chez Bellocchio, 
Garrel, Ruiz, Fassbinder...), fils et petit-fils de célèbres cantors (chanteurs officiant pendant la liturgie à la 

synagogue), qui n'a pas donné de nouvelles depuis plus de trente ans, annonce son arrivée de New York à son cousin William
Stren et son épouse (Louis Rego et Françoise Michaud), installés en Normandie. Au-delà de la nostalgie provoquée, les 
retrouvailles confrontent chaque personnage à son histoire propre (l'héritage culturel, le deuil) et aussi à l'histoire partagée
d'une communauté dispersée et déboussolée. Le film se perd parfois lors de scènes de groupe (le mariage, le cabaret…), mais
gagne en intensité lorsque le cadre se resserre (la famille) pour atteindre une sorte de beauté brute quand sont filmés ces vi-

sages en gros plan, qui nous dévoilent, avec ou sans paroles, une certaine vérité. La tension et l'émotion tiennent ici à la proxi-
mité entre la caméra et le sujet. Malgré un Louis Rego sous-utilisé, l'action se développe et le film est porté par les hésita-
tions de Lou Castel et la présence charnelle de Françoise Michaud dont la voix rauque, comme celle de Fanny Ardant, porte
en elle toutes les promesses. L'intérêt du film réside aussi dans le fait que la vérité passe par les images, imaginaires (les
rêves racontés lors des séances de psychanalyse) ou réelles lorsqu'on découvre les films super-8 de Clovis enfant qui 
finissent sur des plans fixes d'une ville détruite, d'une grande intensité. L'idée qui sous-tend la réconciliation semble être 
le partage de la même douleur. Peut-on aimer sans souffrir ensemble ? Film inégal, mais touchant, El Cantor perpétue le 
travail de mémoire d'une communauté trop longtemps soudée par la seule souffrance.

NAS/IM

Diasporama

Novembre 1959, à Holcomb, patelin du Kansas,
une famille est sauvagement assassinée. Depuis
New York, un certain Truman Capote, auteur en
vogue, va s'intéresser à ce fait divers, y voyant
une matière potentielle pour un 

prochain roman. Cette entreprise va prendre six ans et 
donner lieu à De Sang-froid, à la fois un immense best-seller
et curieusement la fin littéraire de Capote. 
Truman Capote n'est pas un biopic formaliste de plus, il s'agit
presque d'un traitement anecdotique ou, plus justement, de la
narration délimitée d'un événement ayant profondément mo-
difié l'existence d'un écrivain irrévérencieux et talentueux.
Pas de détail sur l'enfance ni sur ce qui précède ce mois de 
novembre 1959. De fait, pour camper son atmosphère, 

Benett Miller — dont c'est le premier film — introduit son per-
sonnage avec une sobriété inhabituelle. Capote est présenté
chez lui, assis, lisant le New York Times et découpant 
l'article faisant référence au massacre de Holcomb. Quelques
touches « exotiques » ponctuent le film — courtes discus-
sions téléphoniques avec son petit ami, vacances espagnoles,
lecture publique, soirées people...  —, mais l 'ensemble a 
vraiment pour cadre l'austérité du Kansas, l'âpreté du milieu
carcéral et, d'une certaine façon, le voyeurisme déconcertant
de Capote qui amène inévitablement à une réflexion sur le 
déterminisme.
L'entêtement de Capote à vouloir comprendre ce qui s'est
passé cette nuit-là, à désirer à ce point saisir tous les détails
d'une tuerie qui ne le concerne pas, renvoie à la justification
d'une littérature où ce n'est plus l'écrivain qui dirige mais ce

non hasard qu'il observe et décrit. Tout de même ambivalent
dans ses intentions — Capote ne défiera pas la contingence jus-
qu'au bout, il abandonnera les assassins qu'il a longuement
soutenus parce qu'il veut à tout prix terminer sa « non fic-
tion » —, il s'inscrit comme un observateur proche et 
distant. L'objectivité, aspiration impossible mais théorique-
ment accessible, est le but de cette « enquête » littéraire. Ainsi,
Capote caractérise l'acte du meurtrier par cette multitude de
coexistences dont la vie est faite et par son origine sociale.
En clair, tout dépend d'un faux hasard lui-même dépendant
de la nécessité...
Bien sûr, Truman Capote ne compose pas qu'avec ces 
questions, mais elles sous-tendent les visées de l'écrivain qui
s'est rapproché du « vrai » et qui, après cela, n'est plus 

parvenu à produire. Le film, plus que correct, laisse cependant
sur sa faim. Pourquoi donc ? Peut-être à cause de sa difficulté
à s'éloigner totalement du pathos. Peut-être à cause d’un dé-
ficit d'honnêteté — Philip Seymour Hoffman a été oscarisé
pour sa performance « warholienne » et envahissante. Ou
alors par une crainte d'être jusqu'au-boutiste et donc de dé-
plaire à Hollywood. Ou encore, plus sommairement, parce
que De Sang-froid a été écrit et qu'il se suffisait à lui-même.

LIONEL VICARI

The Truman Show
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Mémoires d’une geisha
(USA - 2h20) de Rob Marshall avec Zhang
Ziyi, Gong Li...
Bonneveine 10h55 (mer sam dim) 13h40
16h30 19h15 22h

Capitole 10h40 13h25 16h10 18h55  21h40

César 13h40 21h10

Madeleine 10h50 (dim) 13h50 16h30 19h10
21h50

Prado 16h30 19h10

3 Palmes 11h (sam dim) 13h45 16h30 19h15
22h

Plan-de-Cgne 11h15 14h30 18h 21h30

3 Casino (VO) 14h (lun) 18h40 (mar)
18h50 (dim)  19h (sam) 21h (mer ven)

Cézanne 14h 17h30

Pagnol 14h10 18h 21h 

Le Monde de Narnia : chapitre 1
- le lion, la sorcière blanche et
l'armoire magique
(USA - 2h20) d'Andrew Adamson avec
Georgie Henley, Skandar Keynes...
Alhambra 14h30 (sam) 18h (ven)

Munich 
(USA - 2h40) de Steven Spielberg avec
Eric Bana, Daniel Craig...
Efficacité grand public et esthétique 
irréprochable pour ce nouveau cru, 
remarquable et courageux !
Renoir 16h (jeu sam lun) 21h15 (mar)

Nanny McPhee
(GB - 1h37) de Kirk Jones avec Emma
Thompson, Colin Firth...
Bonneveine mer sam dim : 11h15 & 14h

Chambord 14h (mer sam dim)

Madeleine 10h40 (dim) 13h50 (mer sam dim)
16h20 (mer sam dim)

Plan-de-Cgne 11h15 14h 16h30 

Cézanne mer sam dim : 11h15 & 14h20

Le Nouveau monde 
(USA - 2h15) de Terrence Malick avec 
Colin Farrell, Christian Bale...
Une description de l’Amérique pré-
coloniale un peu simpliste, malgré la 
majesté des images. Décevant, surtout
de la part du réalisateur de Badlands !
Variétés 15h40, film direct

Renoir 16h (sf jeu sam lun) 

Nouvelle cuisine
(Honk Kong - 1h31) de Fruit Chan avec
Miriam Yeung, Bai Ling... 
(Int. - 16 ans) 
L'obsession de la jeunesse comme toile
de fond à ce délire anthropophage, 
jamais le conflit des générations n'a été
aussi sanglant. Entre goût et dégoût, la
frontière est mince
Mazarin 15h45 (sf dim mar) 21h25

Orgueil et préjugés
(USA - 2h07) de Joe Wright avec Keira
Knightley, Matthew MacFadyen...
César 16h20 (sf jeu sam lun), film direct

La Panthère Rose
(USA - 1h35) de Shawn Levy avec Steve
Martin, Kevin Kline...
Bonneveine 11h10 (mer sam dim) 13h30
15h30 17h30 20h 22h10

Capitole 11h05 14h05 16h05 18h 20h 22h

Madeleine 10h45 (dim) 14h 16h 18h 20h 22h

Prado 10h (dim) 14h 16h10 18h20 20h30
22h30

3 Palmes 11h (sam dim) 13h25 15h30 17h35
19h45 22h15

Plan-de-Cgne 11h15 14h 16h 18h 20h 22h15

Cézanne 14h 16h20 21h30

Pagnol 13h50 21h50 

Petites confidences (à ma psy) 
(USA - 1h45) de Ben Younger avec Uma
Thurman, Meryl Streep...
Prado 10h (dim) 14h20 17h 19h40 22h05

Plan-de-Cgne 11h15 14h30 17h 19h30 22h

Cézanne 11h10 (sf ven) 21h45 (sf ven)

La Piste
(France - 1h30) d’Eric Valli avec Julian
Sands, Eriq Ebouaney...
3 Casino 15h (mer sam) 16h30 (mar)
16h40 (dim) 

Réussir ou mourir
(USA - 1h57) de Jim Sheridan avec 50
Cent, Joy Bryant... (Int. - 12 ans)
Capitole 11h15 14h20 16h45 19h45  22h05 

Madeleine 13h50 16h20 

3 Palmes 11h (sam dim) 14h (sf jeu) 22h15  

Plan-de-Cgne 11h15 13h45 16h30 19h30 22h15

Ronde de nuit 
(Argentine - 1h20) d’Edgardo Cozarinsky
avec Gonzalo Heredia, Diego Trerotola...
Variétés 13h45 (jeu lun), film direct

Le Secret de Brokeback 
Mountain
(USA - 2h14) d'Ang Lee avec Heath 
Ledger, Jake Gyllenhaal...
Une vision décalée et romanesque du
western contemporain : l’intention est
louable mais au final, le film nous fait
l’effet d’un pétard mouillé, bien au-
dessous des mérites qu’on lui a attribué
Alhambra 17h (sam) 20h30 (mer dim) 
21h (ven)

César 18h40, film direct

Chambord 16h15 21h20

3 Casino 14h (dim) 17h (sam) 21h (jeu) 
21h10 (mar)

Renoir 21h15 (sf mar)

Shooting dogs 
(GB/Allemagne - 1h54) de Michael
Caton-Jones avec John Hurt, Hugh
Dancy...
Mazarin 19h40 (sf jeu sam lun : 13h45)

Sisters in law 
Documentaire (GB - 1h44) de Kim 
Longinotto & Florence Ayisi
Variétés 21h35, film direct

Mazarin 16h30 (jeu sam lun ) 19h25 (dim)
21h50 (ven mar)

Syriana 
(USA - 2h08) de Stephen Gaghan avec
George Clooney, Matt Damon...
Trop long ? Trop court ? Trop compliqué !
Ce Traffic version pétrole — extrême-
ment documenté et ambitieux au 
demeurant — ne passionne pas...
Plan-de-Cgne 19h30 22h15

3 Casino 16h10 (lun) 16h40 (sam) 18h40 (dim)
21h20 (mer ven sam)

Renoir 21h30

Le Temps des porte-plumes
(France - 1h34) de Daniel Duval avec
Jean-Paul Rouve, Anne Brochet...
Bonneveine 11h05 (mer sam dim) 14h10
16h45 19h45 22h15 

Prado 10h (dim) 14h 16h10 18h20 20h30
22h30

Plan-de-Cgne 19h30 22h

Cézanne 14h20 16h30 19h15 (sf ven)

The King
(USA - 1h45) de James Marsh avec 
Gael Garcia Bernal, William Hurt... 
(Int. - 12 ans) 
Premier film d’un réalisateur tellement
attaché à nous séduire qu’il en oublie sa
mission première : faire du cinéma.
Variétés 15h35, film direct

Toi et moi 
(France - 1h30) de Julie Lopes-Curval
avec Marion Cotillard, Julie Depardieu...
Malgré une bonne idée de départ, cette
comédie rose-bonbon se révèle très vite
ennuyeuse
César 16h 21h45, film direct

Mazarin 13h55  19h25 (sf dim)

Pagnol 14h 

La Trahison 
(France - 1h20) de Philippe Faucon avec
Vincent Martinez, Cyril Troley... Séance
spéciale suivie d’une rencontre-débat
avec le réalisateur
3 Casino 14h40 (dim) 16h40 (lun) 
21h10 (mer ven) + mar 21h, suivi d’un débat
en présence du réalisateur

Truman Capote
(USA - 1h50) de Bennett Miller avec
Philip Seymour Hoffman, Catherine
Keener... (voir critique ci-contre)
César 13h30 17h45 20h 22h15

Renoir 14h10 16h30 19h15

Underworld 2 - Evolution
(USA - 1h46) de Len Wiseman avec Kate
Beckinsale, Scott Speedman...
(Int. - 12 ans)
Capitole 11h 13h30 15h45 17h50 20h05
22h15 

Madeleine 10h50 (dim) 14h 16h40 19h20 22h

Prado 10h (dim) 14h20 17h 19h40 22h05

3 Palmes 11h15 (sam dim) 14h 16h45 19h30
22h15 

Plan-de-Cgne 11h15 14h30 17h 19h30 22h15

Cézanne 11h20 14h15 16h50 19h20 21h50

La véritable histoire du petit
chaperon rouge
Animation (USA - 1h20) de Todd 
Edwards, Tony Leech & Cory Edwards)
3 Palmes 11h15 (sam dim) 13h30 (mer sam
dim) 15h30 (mer sam dim) 

Walk the line
(USA - 2h17) de James Mangold avec
Joaquin Phoenix, Reese Witherspoon...
Un film si lisse et imperméable à son
propre discours (la musique en général,
celle de Johnny Cash en particulier) qu’il
en est réduit à un simple divertissement.
A voir éventuellement pour l’étonnante
(et oscarisée) Reese Witherspoon...
Variétés 18h15 (sf jeu sam lun), film direct

Mazarin 21h10

Reprises
Badlands
(USA - 1974 - 1h34) de Terrence Malick
avec Martin Sheen, Sissy Spacek...
Variétés 13h45 (sam), film direct

Le Château ambulant 
Dessin animé (Japon - 2005 - 1h59)
d’Hayao Miyazaki
Inst. Image mer 10h30 & 14h30

Collision
(USA - 1h47)  de Paul Haggis avec Sandra
Bullock, Don Cheadle...
Un scénario écrit avec maestria qui ne
sauve pas des dialogues et des scènes
qui font trop souvent sens...
Variétés 18h15 (jeu sam lun), film direct

3 Casino (VO) 16h10 (mar) 21h (lun) 
21h10 (jeu) 21h30 (sam)

De battre mon cœur s’est arrêté
(France - 2005 - 1h55) de Jacques 
Audiard avec Romain Duris, Aure Atika...
Huit César mérités pour le réalisateur 
qui surpasse de loin ses compatriotes. 
A voir aussi et surtout pour Duris, 
méconnaissable
Chambord 13h55 (sf mer sam dim) 19h

3 Casino 14h (mar) 16h50 (sam) 21h10 (lun)
21h40 (sam)

La Montagne aux bijoux
Quatre courts-métrages d’animation
(Iran - 1973/95 - 58mn) 
Alhambra 14h30 (mer dim) 16h (dim)

Riz amer
(Italie - 1949 - 1h47) de Giuseppe de San-
tis avec Silvana Mangano, Raf Vallone...
César 16h20 (jeu sam lun), film direct

Le Septième Sceau
(Suède - 1956 - 1h32) d’Ingmar 
Bergman avec Max von Sydow, Gunnar
Björnstrand...
Mazarin 17h55 (lun mar)

Séances spéciales
Le bien commun
Documentaire (Canada - 2002) de 
Carole Poliquin. Suivi d’une discussion
proposée par l'association Marseille 
Provence Uruguay.
Ecole d’Architecture de Luminy mer 18h 
(entrée libre)

Le salon de musique
(Inde - 1958 - 1h40) de Satyajit Ray avec
Chhabi Biswas, Padma Devi... Séance
spéciale à l'occasion de la 2e édition de
Babel Med Music
Variétés mer 20h

Tong Tana : voyage au coeur des
dernières forêts vierges 
Documentaire (Suède - 1989 - 1h30) de
Frédérik Krusenstjerna et Jan Roedébat.
Suivi d’un débat animé par Pierre 
Ferretti autour du thème « Que reste-t-il
des dernières forêts vierges ? »
Equitable Café (27 rue de la Loubière, 6e) 
jeu 20h30 (entrée libre)

Un monde moderne
Documentaire (France - 1h24) de Sabrina
Malek et Arnaud Soulier. Dans le cadre
du cycle « ATTAC fait son cinéma »
Cinémathèque (CRDP) jeu 20h30

I comme Icare
(France - 1979 - 2h) d’Henri Verneuil 
avec Yves Montand, Michel Etcheverry...
Projection suivie d’un débat avec Boris
Cyrulnik dans le cadre de la Semaine 
Internationale du Cerveau 2006
BMVR-Alcazar (58 Cours Belsunce, 1er) 
sam 18h (entrée libre)

Lumumba
(Suisse/Haïti/France/Belgique - 2000 -
1h56) de Raoul Peck avec Eriq Ebouaney,
Alex Descas... Projection spéciale dans le
cadre de l’année de la Francophonie
BMVR-Alcazar (58 Cours Belsunce, 1er) 
sam 15h (entrée libre)

Carte blanche à Dominique 
Cabrera
La réalisatrice présentera La Strada
(Italie - 1954 - 1h34) de Federico Fellini,
suivi à 19h15 de son dernier dilm, Folle
embellie (France - 2002 - 1h50) avec
Miou-Miou, Jean-Pierre Léaud...
3 Casino (Gardanne) dim 16h30

L'Enfer des pauvres
(Allemagne - 1929 - 1h28) de Phil 
Jutzi avec Alexandra Schmidt, Ilse 
Trautschold...
Polygone étoilé ven 20h30

Maman Kusters s'en va au ciel
(Allemagne - 1975 - 1h45) de Rainer 
Werner Fassbinder avec Ingrid Caven,
Brigitte Mira...
Polygone étoilé sam 18h

DEBORD CONTRE LE CINEMA
Intégrale dans le cadre du cycle consacré
à l’Internationale Situationniste proposé
par le cipM. Jusqu’au 21 au Miroir 
(voir Ventilo # 150)
Critique de la séparation
(France - 1961 - 19mn) de Guy Debord.
Précédé de Réfutation de tous les 
jugements, tant élogieux qu’hostiles, 
qui ont été jusqu’ici portés sur le film 
« La Société du spectacle » (France -
1973 - 22mn) et de Sur le passage de
quelques personnes à travers une assez
courte unité de temps (France - 1959 -
18mn)
Miroir sam 20h15

Guy Debord, son art et son temps
(France - 1994 - 1h) de Brigitte Cornand
Miroir jeu 19h

Hurlements en faveur de Sade
(France - 1952 - 1h15) de Guy Debord
Miroir ven 21h + sam 16h30

In Girum imus nocte et 
consumimur igni
(France - 1978 - 1h45) de Guy Debord
Miroir jeu 21h + ven 19h + sam 18h
+ dim 17h30 + mar 19h

La Société du spectacle
(France - 1973 - 1h20) de Guy Debord
Miroir sam 14h + dim 20h + mar 21h15

CÉZANNE 2006 - LE GESTE 
CINÉMATOGRAPHIQUE : UNE
EXPÉRIENCE ARTISTIQUE 
(SEMAINE 1)
Du 15 au 25/03 à l’Institut de l’Image
(Aix-en-Pce) dans le cadre de l’Année 
Cézanne
Cézanne - Conversation avec
Joachim Gasquet
Documentaire (France -  1989 - 51mn) de
Jean-Marie Straub & Danièle Huillet
Inst. Image ven 20h30 en présence des 
réalisateurs

Le cinéma des Groupes 
Medvedkine
Deux des œuvres issues de la rencontre,
à la fin des années 60, entre des ouvriers
et des réalisateurs français : Classe de
lutte (France - 1969 - 40mn) et Lettre à
mon ami Pol Cèbe (France - 1970 - 20mn)
de Michel Desrois
Inst. Image dim 14h

Danièle Huillet, Jean-Marie
Straub cinéastes
Documentaire vidéo (France - 2001 -
1h12) de Pedro Costa
Inst. Image mer 16h

La dernière utopie
Documentaire vidéo de Jean-Louis 
Comolli (en avant-première)
Inst. Image lun 20h30, suivi d'une rencontre
avec le réalisateur

Edvard Munch 
(Suède/Norvège - 1973 - 2h45) de Peter
Watkins avec Geir Westby, Gro Fraas...
Inst. Image jeu 20h + ven 14h30 + lun 14h30

Et la vie 
Documentaire (France - 1991 - 1h35) de
Denis Gheerbrant 
Inst. Image lun 18h

Faces 
(USA - 1968 - 2h09) de John Cassavetes
avec Gena Rowlands, John Marley...
Inst. Image jeu 14h

Jaguar 
Vidéo (France - 1954/67 - 1h40) de Jean
Rouch
Inst. Image dim 16h30, suivi d'un débat
animé par Patrick Leboutte, en présence de
Marc Mercier

Moïse et Aaron 
(Allemagne/France - 1974 - 1h45) de
Jean-Marie Straub & Danièle Huillet
avec Günter Reich, Louis Devos... D'après
l'opéra inachevé en trois actes d'Arnold
Schoenberg (1930)
Inst. Image sam 15h, suivi d'une rencontre
avec les réalisateurs

Le songe de la lumière 
(Espagne - 1992 - 2h18) de Victor Erice
avec Antonio Lopez, Maria Preno...
Inst. Image mar 20h, précédé d'une 
conférence de Patrick Leboutte et suivi d'un
dialogue avec Claude Gudin 

Ten
(Iran/France - 1h34) d’Abbas Kiarostami
avec Mania Akbari, Roya Arabshahi...
Dispositif épuré et universalité du
propos : magistral !
Inst. Image mer 20h30 + jeu 16h30 + ven 18h

Tupac Amauta 
Vidéo (France - 1997 - 53mn) de Gianni
Toti. Précédé de Play it Again, Nam, 
vidéo (France - 1990 - 30mn) de Jean-
Paul Fargier
Inst. Image mar 17h

Une partie de campagne
(France - 1936 - 40 mn) de Jean Renoir
avec Pierre Braunberger, Jane Marken...
Inst. Image mer 17h + jeu 18h30

Une visite au Louvre 
Documentaire (France - 2004 - 1h35) de
Jean-Marie Straub & Danièle Huillet
Inst. Image sam 20h, suivi d'une rencontre
avec les réalisateurs
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Les Salles de Cinéma

Les larmes amères de Petra Von
Kant
(Allemagne - 1971 - 2h05) de Rainer 
Werner Fassbinder avec Hanna 
Schygulla, Margit Carstensen...
Précédé à 14h d’une rencontre avec
l’écrivain et critique Yann Lardeau 
l’occasion de la création de la pièce 
éponyme jouée au Gyptis
Miroir dim 15h,

Happy mix
Courts et très courts délirants. Dans le
cadre des apéros El Culto Screen
La Maison hantée (10 rue Vian, 6e) lun 20h
(entrée libre)

Scénario du film Passion
+ surprise dans le cadre de L’écran du
Lundi spécial Jean-Luc Godard
Daki Ling (45 rue d’Aubagne, 1er) lun 20h

De SEL en aiguilles
Documentaire de Céline Martineau et
Yann Cassaro. Projection proposée par
l’APEAS, suivie d’un débat animé par par
le REEL, SEL (Système d’Echange Local)
du Centre Julien
Equitable Café (27 rue de la Loubière, 6e) 
mar 20h30 (entrée libre)

Misafa Lesafa - D’une langue à
l’autre
Documentaire (France/Israël/Belgique -
55mn) de Nurith Aviv. Projection suivie
d’un débat avec Jeanne Favret-Saada
(anthropologue), et Pascal Romeas 
(linguiste) dans le cadre du cycle 
« Identités remarquables » proposé par
l’association Peuple & Culture
Polygone étoilé mar 18h45 (entrée libre)

Tosca
(France/Allemagne/GB/Italie - 2001 -
1h59) de Benoît Jacquot avec Angela
Georghiu, Roberto Alagna... Dans le
cadre des « Mardis de la Cinémathèque »
Cinémathèque (CRDP) mar 19h

Cycles / Festivals
BERLIN-HOLLYWOOD : 
WEIMAR EN EXIL
Deuxième volet de la manifestation 
« Retour à Jean-Michel Palmier : retour 
à Berlin » proposée par Extérieur Nuit :
projections croisées de R. W. Fassbinder
& Douglas Sirk à l’occasion de la création
de la pièce Les larmes amères de Petra
Von Kant au Gyptis. Jusqu’au 8/04 au 
Polygone étoilé. Rens. 04 91 33 50 88
(voir Tours de scène p. 6)
L’Ange bleu
(Allemagne - 1930 - 1h47) de Joseph
Sternberg avec Emile Jannings, Marlene
Dietrich...
Polygone étoilé lun 20h30



l’Agenda

l’Agendal’Agenda
Théâtre
Les caprices de Marianne
D’Alfred de Musset. Mise en scène :
Jean-Louis Benoît.
TNM La Criée. 19h. 10/20 €

Cœur de chien
D’après Mikhaïl Boulgakov. Par la Cie

Théâtre Provisoire. Mise en scène :
Haïm Menahem. Entre le cabaret et le 
burlesque, la science-fiction et le one-
man-show, une belle parabole de notre
vingtième siècle révolu : recommandé !
Théâtre de la Minoterie. 19h. 2/12 €

Les larmes amères de Petra von
Kant
De Rainer Werner Fassbinder. Création
par la Cie Vol plané. Mise en scène :
Alexis Moati & Stratis Vouyoucas.
(voir Ventilo # 150). Rencontre avec
Jean-Pierre Raffaelli sur le thème
« Fassbinder et les femmes » à l’issue 
de la représentation)
Théâtre Gyptis. 19h15. 8/18 €

Médée
D’après Euripide. Par la Cie Casta. 
Athanor Théâtre. 19h. 10/15 €

Musique
Justin K. Broadrick +
L'Enfance rouge 
Noise : troisième édition de la série de
concerts One shot, avec notamment un
ex-Godflesh (voir 5 concerts à la Une)
Montévidéo. 20h30. 7/9 €

Chœur Lacordaire
Lyrique. Dans le cadre de la 11e édition 
de la manifestation Mille chœurs pour
un regard, qui finance des programmes
de recherche en ophtalmologie
Hôtel du Département (St-Just, 4e). 18h.
Entrée libre

Djam Deblouze Trio
Blues
Le Vilain Petit Canard (35 rue Vincent Scotto,
1er). 21h. Entrée libre

Night of the Proms
La rencontre foirée du classique et de la
varièt’. Avec une jolie brochette de nains
comme Mimi Mathy (pardon), Faudel,
Jenifer, Tina Arena, Anggun...
Dôme. 20h. Cher !

MERCREDI 15

Regards sur le théâtre guinéen :
La difficulté d’être l’autre
Quinzaine initiée par le Théâtre Off en
collaboration avec le Théâtre de Lenche.
Création de trois spectacles : Femmes
d’Afrique d’Honorable Tidjiani Cisse, 
Zenabou Koumantchio Diallo & Kerfala
Labé, Le journal d’un fou africain d’après
Nicolas Gogol et Allo ! Prêt pour la 
révolution ! ou le roman colonial 
d’Eugénie de Frédéric Ortiz. Mise en
scène : Nanouk Broche
Friche du Panier. (96 rue de l’Evéché, 2e).
20h30. 2/7 €

Richard III
De William Shakespeare. Mise en
scène : Philippe Calvario
Théâtre du Gymnase. 19h. 8/30 €

Le voyage de Pénazar
Par la Cie l'Entreprise. Ecriture et mise en
scène : François Cervantes. Dès 10 ans.
(voir Ventilo # 145)
Théâtre Massalia. 20h. 5/10 €

Danse
A posteriori
Nouvelle création pour cinq interprètes
par la Cie La Liseuse. Chorégraphie :
Georges Appaix. Programmation : 
Marseille Objectif Danse et Théâtre du
Merlan (voir Tours de scène p. 4)
La Cartonnerie (Friche la Belle de Mai). 21h.
1,5/11 €

LE MEILLEUR DE LA SEMAINE EN ACCÉLÉRÉ

Concerts À LA UNE5

Café-théâtre/ 
Boulevard/Humour
Escort boy
Comédie de Stéphane Lartigue avec 
Geneviève Gil & Christophe Zinck
L’Antidote. 21h. 10,5/14,5 €

Josy Coiffure
De et par Anne-Marie Ponsot (Cie

Arscénic). Mise en scène : Jacky 
Pellegrini 
Théâtre Carpe Diem.20h30.  8/13 €

Un moment Dapsence
One man show d’Aymeric Dapsence
Quai du Rire. 20h45. 12/14 €

Jeune public
A fleur de terre
Par la Cie Mots à mâcher. Mise en scène
et chorégraphie : Khaïra Younes
Théâtre du Têtard. 15h. 4/7 €

Jeux tous azimuts
Animation de jeux de plateaux et de jeux
d’adresse en bois proposée par L’arbre à
jeux dans le cadre de l'expo A vous de
jouer !
CCSTI-Agora des Sciences (61 la Canebière,
1er). 14h30 (7-12 ans) & 16h (3-6 ans). Entrée
libre sur réservation

Louisa au pays de l’Etrangerie
Théâtre-conte par Anaïs Milly. Ecriture et
mise en scène : Djorah Méziane. Pour les
6-10 ans
Théâtre actuel Sandrine Monin. 15h30. 7 €

M' Baka et les sagesses du Nil
Contes africains par la Cie Equinoxe. Pour
les 5-10 ans
Théâtre Carpe Diem. 14h30. 4/6 €

Peau d’âne
D’après Charles Perrault & Basile 
Giambattista. Mise en scène : Laurence
Janner. Dès 4 ans
Badaboum Théâtre. 14h30. 4,6/8 €

Pezzettino
Ombres, marionnettes et danse par la Cie

Lunasol d’après Leo Lionni. Conception et
mise en scène : Simona Acerbi. Dans le
cadre des Mercredis de Guignol. Dès 18
mois
Théâtre Massalia (Friche la Belle de Mai).
15h. 4 €

Le Printemps des poètes 
Lecture de poèmes en déambulation par
deux comédiens de la Cie Kartoffeln
Bibliothèque de la Grognarde. 15h. Entrée
libre

Les trois petits cochons
Marionnettes par la Cie Zani. Dès 3 ans
Théâtre de la Girafe. 15h30. 7 €

Divers
Aftershave, Beyrouth après 
rasage
Projection du DVD du court-métrage
d’Hany Tamba, César 2006 du meilleur
court-métrage
Forum Fnac. 17h. Entrée libre

Le bien commun
Apréo-discussion autour des dépots de
brevets sur le patrimoine de la population
mondiale par des grosses firmes
+ projection du documentaire de Carole
Poliquin proposés par l'association 
Marseille  Provence Uruguay.
Ecole d’Architecture de Luminy. 18h . Entrée
libre

Laurence Castro
Lecture et présentation de son œuvre par
la poétesse dans le cadre du 
Printemps des Poètes
Equitable Café (27 rue de la Loubière, 6e).
20h30. Entrée libre

Mario Colucci
Rencontre avec le psychiatre autour de
son livre Franco Bassaglia, un psychiatre
intempestif. Dans le cadre de la 
semaine d'information en santé mentale
Librairie Païdos (54 cours Julien, 6e). 18h. 
Entrée libre

La Convention Collective 66 en
danger
Rassemblement à l’appel de CGT-Sud
pour le maintien de la convention qui
cherche à garantir des conditions de 
travail satisfaisantes et une qualité de
service rendue aux usagers dans le 
secteur social et médico-social : tribune
de discussion det pique-nique
Esplanade du conseil Général, Hôtel du Dé-
partement (Métro St-Just, 4e). 11h30-14h

Les femmes dans le soufisme
Conférence dans le cadre du cycle « Le
Soufisme aujourd’hui »
Espace Culture (42 La Canebière, 1er). 17h30.
Entrée libre

In the street only : visite à 
domicile chez les SDF
Projection du documentaire de F. 
Baudouin et V. Girard. Présentation du Dr
Vincent Girard sur le travail de rue à Mar-
seille et débat avec le public sur la
grande précarité, l’exclusion et l’accès
aux soins. Dans le cadre de la semaine
d'information en santé mentale
Daki Ling, jardin des Muses (45 a rue
d’Aubagne, 1er). 19h30. Entrée libre

Musique et cerveau : des 
attentes à l'émotion musicale
Conférence par le Dr Emmanuel
Bigand dans le cadre de la Semaine
Internationale du Cerveau 2006
BMVR-Alcazar (58 Cours Belsunce, 1er). 18h.
Entrée libre

Paysage et végétation
Conférence par Paul Moutte
Société Linnéenne de Provence (Université
de Provence, Place Victor Hugo, 3e). 18h.
Entrée libre

Quelle forme urbaine pour le 
logement de demain ?
Bistro archi proposé par l’association
Möbius : débat et présentation de deux
projets de logements collectifs 
Courant d’Air Café (45 rue de la Coutellerie,
1er). 19h. Entrée libre

Le syndicalisme solidaire avec
la Palestine
Compte rendu de la mission Solidaires
d’octobre dernier par Marie-Hélène
Mille Bâbords (61 rue Consolat , 1er). 19h.
Entrée libre

Musique
Al Benson Jazz Band
Jazz : reprises de standards des 60’s pour
ce septette marseillais + set dj 
par les Troublemakers
Hôtel Le Corbusier, La Cité Radieuse (280 Bd
Michelet, 8e). 19h30. 5 €

Alex Jacquemin Quartet
Jazz : ce remarquable guitariste français
remplace exceptionnellement la
résidence du groupe Barrio Jabour
El Ache de Cuba. 21h. 5 €

Anaïs + Oshen
Chanson : le doublé féminin marseillais
du moment, à voir impérativement sur
scène (voir Au tableau ! p. 5)
Cabaret Aléatoire. 20h30. 14 €

JEUDI 16

Babel Med Music
Seconde édition du forum marseillais 
des musiques du monde (voir Tours de
scène p. 6). Avec ce soir Montanha 
Negra (Occitanie), Melonious Quartet
(France), Pietrarsa (Italie), Miço Kendes
(Syrie/Kurdistan), Familia Valera Miranda
& Tato Garcia & Sabrina Romero (France/
Cuba), Fanfara Lui Craciun (Roumanie),
Salem Tradition (Réunion) et le collectif
08001 (Espagne)... Recommandé !
Dock historique (chapiteaux). 19h30. 12 €

Doctor Flake
De l’abstract hip-hop qui nous ramène
quelques années en arrière, à l’époque
de Mo’Wax (voir 5 concerts à la Une)
Balthazar. 21h30. 5 €

Fa7
Reprises pop-rock
Dan Racing. En soirée. Entrée libre

Philippe Giorgi
«Le ménestrel du Plateau»
Le Pinson «Chez Yol» (9 rue des Trois Rois). In-
fos NC

Haïfa Septet
Jazz, dans le cadre de la 3e Quinzaine de
la Culture Israélienne
Jazz-club Venture (19 rue Venture, 1er). 20h30.
Prix NC 

Hommage à Léo Ferré
Chanson. Programme Nc
Théâtre le Petit Merlan. 20h30. 8/13 €

King Medoo
Funk pour ce combo marseillais
Machine à Coudre. 22h. 5 €

Lanoir
Chanson française
Théâtre de la Ferronnerie. 20h30. 6/8 €

Dominique Ottavi : Aligria
Un spectacle entre chanson et contes,
langues corse et française
Théâtre Marie-Jeanne. 20h30. 8/12 €

Polyethylene
Pop-rock (Marseille) : les vainqueurs du
tremplin 2005 de l’Intermédiaire
L’Intermédiaire. 22h30. Entrée libre

Super Kémia + Sons of Gaïa +
Daïpivo
Plateau reggae 100% marseillais
Espace Julien. 20h30. 12 €

Théâtre
100 mots/minute
Cycle de lectures théâtralisées autour
d’un auteur, de préférence marseillais.
Théâtre actuel Sandrine Monin. 20h30.
Entrée libre

L’art de la comédie
D’Eduardo de Filippo. Par la Cie du 
Singulier. Mise en scène et
scénographie : Marie Vayssière
Les Bernardines. 19h30. 6/10 €

Les caprices de Marianne
Voir mer.
TNM La Criée. 20h. 10/20 €

Cœur de chien
Voir mer.
Théâtre de la Minoterie. 20h. 2/12 €

Des nouvelles du Brésil
Lectures musicales à troix voix de textes
d’auteurs brésiliens contemporains par la
Cie Les Diseurs de Mots. Mise en scène :
Louis Frégier. Dans le cadre 
des Openings de l’émission Cocotte
Musique
Le Point de Bascule. 19h30. Entrée libre sur
réservation (adresse communiquée au tél.)

L'ENFANCE ROUGE + JUSTIN K. BROADRICK > LE 15 À MONTÉVIDÉO

Nouvelle session très électrique, à l'initiative du GRIM, pour le troisième volet de la série One shot. Encore
une fois, les artistes invités façonnent une musique intransigeante, libre, échappant aux canons d'un 
système qu'ils s'efforcent de pervertir avec leurs propres armes. Politique, l'œuvre de L'Enfance Rouge
l'est ainsi assurément : ce trio franco-italien n'hésite pas à user de plusieurs langues pour faire passer son
message, radical et anti-capitaliste, et se revendique aussi bien de la musique contemporaine que du
post-rock. Bref, de ceux qui ont un jour fait avancer les choses, à l'instar de leur invité de marque, Justin
K. Broadrick (Napalm Death, Godflesh, Techno Animal…), qui présentera pour la première fois en vingt ans
son mythique premier projet ambient-core : Final.
KRSKO-VALENCIA (WALLACE) ET 3 (NEUROT REC.) WWW.ENFANCEROUGE.ORG

DOCTOR FLAKE > LE 16 AU BALTHAZAR

Dans la lignée de Dj Cam, Kid Loco ou de certaines productions du label lyonnais Jarring Effects, voici un
jeune producteur d'abstract hip-hop tout à fait recommandable. Un sampler, deux platines et un PC : voici
tout ce qu'il faut à notre expert en interventions chirursicales pour rejoindre le panthéon des « recycleurs
d'émotions », tels qu'il les nomme, ceux-là même qui rendent hommage à la musique des autres en la 
détournant habilement de son contexte. Certes, l'idée n'est pas neuve, elle a même eu son heure de gloire
il y a dix ans (les labels anglais Mo'Wax, Ninja Tune et Pussyfoot). Mais la finesse des compositions de 
Doctor Flake le prévient de toute forme de plagiat : la démarche apparaît sincère, et la présence de visuels
sur scène vient confirmer ce sentiment.
INTERVENTIONS CHIRURSICALES (ZOO/DIFFER-ANT) WWW.DOCTORFLAKE.FREE.FR

CAMILLE > LE 17 AU PALAIS DES CONGRÈS

Cette semaine, deux des « révélations scène » de l'année affichent complet : Anaïs et Camille, cette der-
nière ayant finalement obtenu le titre en question lors des Victoires de la Musique (ainsi que celui, tout aussi
mérité, d'album « révélation » de l'année). C'est dommage pour tous ceux qui n'y seront pas, et en même
temps une excellente nouvelle : ce sont des filles qui tirent aujourd'hui la variété vers le haut, lui insufflant
ce zeste de malice qui fait tant défaut à toutes les piailleuses en place. Si Anaïs doit désormais prouver qu'elle
peut, en studio, sortir un album à la hauteur de celui qui a placé Camille sur orbite, celle-ci suit ce mois-
ci le chemin inverse en publiant un « live ». La formule qu'elle y déploie en trio (avec machines et boîte à
rythmes « humaine ») est à son image : pétillante et anticonformiste.
LIVE AU TRIANON (VIRGIN) WWW.CAMILLE-LEFIL.COM

NEUROTIC SWINGERS + HOLY CURSE + AGGRAVATION > LE 17 AU CABARET ALÉATOIRE

Les Neurotic Swingers (voir p.5) fêtent cette semaine la sortie de leur nouvel album au Cabaret Aléatoire.
Premier constat : ce gang marseillais a aujourd'hui suffisamment d'atouts dans sa manche (connexions
à l'étranger, distribution d'envergure, retombées dans la presse spécialisée…) pour séduire des salles à
la jauge plus grande que celle de la Machine à Coudre. Et c'est bien tout ce qui lui manquait, son auditoire
s'épaississant au fil des mois sur le mode « rock » — puisse la scène locale bientôt connaître une émula-
tion similaire à celle qui anime Paris depuis plusieurs mois. Second constat : ce ne sont jamais vraiment
les mêmes qui sont à l'honneur, les « Neurotics » invitant cette fois-ci des Parisiens bien rodés (Holy
Curse) et des Marseillais qui montent (Aggravation). Punk un jour…
SEXY & MYSTERIOUS (LOLLIPOP/PIAS) WWW.CHEZ.COM/NEUROTICSWINGERS

BOJAN Z TRIO > LE 21 À L'ESPACE JULIEN

La musique a ceci de commun avec le genre humain : ce n'est qu'en opérant les croisements les plus for-
tuits, et sans nécessairement le vouloir, qu'elle se régénère en profondeur. Ainsi de Bojan Zulfikarpasic,
musicien d'origine yougoslave, installé en France depuis suffisamment longtemps pour que l'on l'oublie,
et de son œuvre, dont beaucoup disent qu'elle porte encore les stigmates de ses racines balkaniques. Pia-
niste émérite, Bojan Z fait partie de l'ex-nouvelle génération du jazz français (il a commencé avec Julien
Lourau, Magik Malik, Noël Akchoté) que les plus anciens ont eu tôt fait de prendre sous leur aile (il fut ré-
vélé par Henri Texier, au sein du fameux Azur Quartet, et reste le pianiste fétiche de Michel Portal). Bref,
un cador, que l'équipe du Cri du Port invite en prélude à son nouvel album.
XENOPHONIA (LABEL BLEU) WWW.BOJANZ.COM
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